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   L’Académie Royale des Armes de Toulouse est identifiée sur trois plans de la 

ville datant du XVIIIe siècle ; l’on ne sait pas pour le moment quand elle a été 

fondée, même si l’on pourrait préjuger d’une filiation avec la Confrérie de Saint 

Paul (dont on a retrouvé les traces dans les règlements faits par les Capitouls 

subjectifs à leur établissement), confrérie de Maîtres d’Armes du XVIe siècle, 

dont plusieurs indices tendent à attester leur présence dans le même quartier 

(Une chapelle Saint-Paul a existé au cœur de l’Eglise Saint Pierre des Cuisines, 

toute proche). 

  L’on peut se questionner encore, tant que les sources manquent à l’appel, sur 

l’objet ou les pratiques réelles ou supposées de cette académie ; sous l’ancien 

régime, ses académies, fréquentes dans les grandes villes du Royaume, étaient 

principalement le lieu d’entraînement des soldats ou des jeunes membres de la 

noblesse ou de la bourgeoisie au maniement de l’épée. 

  Le lieu de cette académie sur les plans anciens n’est pas anodin ; elle est 

située, sans plus de précision, sur un pâté de maison, ou ilot, entre les rues 

Romiguiéres, Pargaminiéres, de Mirepoix, des Jacobins et Lakanal actuelles. La 

position des rues de ce quartier n’a pas changé depuis le haut Moyen-âge. Il est 

en effet à noter que nous sommes très proches du Capitole, véritable citadelle 

municipale d’alors, ou les Capitouls exerçaient leur pouvoir sur la ville, grâce à 

leurs milices casernées dans l’Arsenal du Capitole, rasé au moment du 

percement de la rue d’Alsace-Lorraine, tout comme 75% du Capitole originel. 

Nous sommes proches aussi de tout un quartier qui abritera à partir du XIXe 

siècle les casernes Compans et Cafarelli, véritable quartier militaire autour de 

l’Arsenal (devenu aujourd’hui la fac de droit, et qui abrite encore en son sein la 

cour de l’école d’artillerie, où il n’est pas rare que les membres de l’Ost du 

Griffon Noir s’entraînent) ; les militaires y ont aménagé après plusieurs 

décennies d’occupation des Jacobins, vaste ensemble conventuel au cœur de la 

ville, réquisitionné à la Révolution. 

   



Enfin, nous sommes proches des anciens Collèges de Foix, ainsi que de 

l’Université de Toulouse, ce qui laisse présumer de l’objectif formateur de cette 

académie proche de lieux où étaient éduqués une certaine jeunesse qui se 

devait alors d’exercer le maniement des armes. 

   Jean de Labat, Maître d’armes toulousain sous le règne de Louis XIV, qui a 

laissé derrière lui trois œuvres sur les techniques martiales de son temps (et 

principalement le maniement de l’épée), parle souvent de ses élèves et de 

« l’Ecole », qu’on peut supposer être l’Académie située sur les plans, Labat 

demeurant « prèz les Jacobins », donc près de l’Académie. 

  L’on ne sait donc ou fût précisément cette Académie dans ce pâté de maison 

formé de plusieurs immeubles privés, dont très peu de bâtiments actuels 

doivent dater de l’ancien régime. Les recherches précises sur ce lieu ne font 

sûrement, et je l’espère, que commencer… 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Premier plan : «Plan de la Ville de Toulouse»; dessin original destiné à la 

gravure, par Marc Bonifas, dit Du Carla de Puilauron ; 1777/1789 ; registre 

11680 ; Archives Municipales de Toulouse. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 



Second plan : Plan topographique de la ville de Toulouse et de ses environs. 

1772. Gravé d’après un dessin de MM Dupain-Triel Fils et de La Lande, 

ingénieurs géographes du Roi.» ; registre 11683 ; Archives Municipales de 

Toulouse. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 



Troisième plan : «Plan gravé. Plan de la Ville de Toulouse (1777), dressé par 

Joseph-Marie de Saget» ; registre 11686 ; Archives Municipales de Toulouse. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 



Vues actuelles par satellite : 

Position dans la ville 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Ilot concerné : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Sources : 

 

-Archives Municipales de Toulouse, 2 rue des Archives, 31500 Toulouse ; 

archives.toulouse.fr/ 

-Google Earth. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Novembre 2013, 

 Gautier Petit (Gaths), pour l’Ost du Griffon Noir – Arts Martiaux Historiques 

Européens Toulouse. 

 

ostdugriffonnoir.com 


